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Temps à vendre    
Le Narrateur, un chômeur,  un vigile 

 
  
  

Présence d’un « médecin» dans un coin de la scène, derrière un podium avec panonceau « Accueil » 

  

Le médecin 
Que pourrais-je vous dire de notre clinique, si ce n’est qu’elle est l’une des meilleures qu’on 
puisse trouver !.. Connaître le prix du temps ?.. Difficile !.. Le temps est une denrée périssable, 
surtout par les temps qui courent ! Mais si on n'en connaît pas le prix, reste toutefois qu'on 
peut le vendre ! Surtout si on a du temps à perdre, ou un peu de temps devant soi ! De là, à 
trouver preneur !.. Il me souvient d'un concert de Pavarotti ! Oui, oui, Pavarotti ! Alors que le 
public attendait sagement que le rideau s'ouvre et qu'il entre en scène, un spectateur est 
monté sur ladite scène et s'est adressé au public.. 

  
----------------------Lumière  sur scène---------------- 

  
Un spectateur (très "Colombo") se lève, monte sur scène et s'adresse au public..  

   
L'homme  

Oh, rassurez vous, je n’ai nulle intention de nuire au spectacle que vous êtes venu voir, je 
porte tout comme vous une grande admiration à Mr Pavarotti et ne veux en aucune façon..  

Il s’interrompt en voyant arriver le vigile..  

Ha, je vois qu’on m’envoie le service d’ordre !.. Monsieur, je vous saurai gré de bien vouloir 
rester où vous êtes..  sinon,  je fais tout sauter !  

Il  ouvre les pans de son imperméable. Il porte, accrochée autour de la taille, une bombe..  

C’est une bombe !.. Si quelqu’un bouge, que ce soit ici ou dans la salle,  je la fais sauter !.. 
Boum ! 

Le vigile s’immobilise..  

Au public..  

Vous n’avez aucune inquiétude à avoir.. Je ne veux que vous parler, et je serai bref !..  Voilà, Je 
suis ce qu’on appelle un ex, un exclus, un raté, un parasite. Bref, un chômeur. En perdant mon 
travail, j’étais magasinier dans une grande surface, j’ai tout perdu. Mais n’allez surtout pas 
croire que je cherche à vous apitoyer pour vous soutirer un peu d’argent. Non. Je ne veux que 
vous raconter une histoire. Mon histoire. Oui, je sais, il est des histoires auxquelles il est 
difficile de croire, et la mienne ne manquera pas de vous surprendre. Mais je vous en prie, 
écoutez la, vous serez toujours à même ensuite d’y opposer vos certitudes. Vrai ou faux, vous 
choisirez. Si vous le pouvez. Car, vérité ou mensonge, où est la différence ? Et si différence il y 
a, comment séparer le faux du vrai ? A toute lumière, il faut une ombre.. 

Il “joue” avec sa propre ombre..  

Une histoire, aussi belle soit-elle, est toujours sujette à s’interpréter, à se diluer, à s'égarer 
dans les méandres du temps. Vrai ou faux, va t’en savoir !.. Tenez, mon père me raconta, un 
jour, l’histoire de mon grand-père. Curieux homme en vérité que mon grand-père. Il tua ma 
grand-mère en lui enfonçant un tisonnier en plein cœur. Un tisonnier incandescent. “Crise de 
démence”, tels furent les quelques mots consignés sur le procès-verbal, car il y eut procès-
verbal, avec tampons, cachets, paraphes et témoins. L’histoire est vraie. Le procès verbal en 
atteste !..  Une histoire horrible n’est ce pas ?.. Horrible ?.. Et bien..??.. Non, pas vraiment, car 
je vous ai raconté une histoire d’amour. Oui, oui, une histoire d’amour.. Juin 1941, mes grands-
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parents furent arrêtés par la Gestapo, on prit un malin plaisir à torturer ma grand-mère sous les 
yeux de mon grand-père, avec un tisonnier, incandescent. Ma grand-mère n’était plus qu’une 
plaie vivante, lorsque mon grand-père put -enfin- échapper à la vigilance des tortionnaires, se 
saisir du tisonnier et..!!..  

Il mime la scène = Il tue son épouse avec le tisonnier..  

Fallait-il qu’il l’aime pour la délivrer ainsi !.. La suite, vous la connaissez. Procès-verbal, 
tampons, cachets, paraphes et témoins.. Même histoire, même dénouement, et pourtant.. De 
quelque façon qu’on les raconte, toutes les histoires sont vraies, mais la vérité est multiple, 
elle est ailleurs, cachée dans les cicatrices du temps. Et le temps, lui, est un mensonge. Il 
s’égrène tel un chapelet qu’une vieille dame, toute de noir vêtue, tourne et retourne entre ses 
doigts raidis..  Mais je ne vous ai toujours pas raconté mon histoire. Donc..  

Il s’interrompt brusquement et “regarde” le public..  

C’est amusant. Je vous devine plus que je ne vous vois, et j’en vois déjà certains qui se 
disent..  «C’est quoi ce type ? Un fou, un malade, un faiseur d’histoire ? A  moins que ce ne 
soit un artiste ? Quant à cette bombe, ce n’est peut être qu’un leurre, un simulacre, une 
contrefaçon ? A bien y regarder, on dirait le jouet d’un gamin. C’est en plastique, ça clignote. 
Que fait le service d’ordre ? Peut être serait-il bon que j’intervienne ? ».. Oui, oui, certains 
d’entre vous..!!..   Les autres, tous les autres, ne disent rien, ils subissent.. Tout comme moi le 
jour où  j’ai appris que j’étais licencié.  Je n’ai rien dit, j'ai subi ..??..   

Il s’interrompt. Il regarde sa montre, il sourit..  

5 minutes et 10 secondes  !.. 5 minutes et 1O secondes que je suis là, devant vous !.. Vous 
m’avez accordé, que dis je, accordé, donné, 5 minutes et 10 secondes de votre temps !.. Et 
comme vous êtes..  

Il fait mine de compter le public..  

1123 !.. Je me retrouve donc à la tête d’un capital temps de 1123 que multiplie 5 minutes et 1O 
secondes.. Ce qui me donne.. 

Rapide calcul sur les doigts..  

6925 minutes et 1 seconde, soit 115 heures 25 minutes et 1 seconde, soit 4 jours 19 heures 25 
minutes et 1 seconde..  que, magnanime, j’arrondis à 5 jours !.. Et bien, ces cinq jours,  que 
vous m’avez donné, et qui sont donc à moi, je, accrochez vous, je, ça va surprendre, je, ça 
vient, je, je.. je suis prêt à les revendre à l’un d’entre vous !.. Disons 1OO francs !.. C’est fou, 
non ?.. 1OO francs, 5 jours, ça vous fait la journée à 2O francs, c’est donné !.. Non ?.. Très 
honnêtement, qui ne paierait pas 2O francs pour vivre un jour de plus ?.. Vous semblez surpris 
?.. Que je vous explique.. Lorsque j’ai perdu mon emploi de magasinier, j’ai bien essayé de 
retrouver du travail ailleurs, mais.. Rien, rien de rien !..  Alors, j’ai décidé de créer mon propre 
emploi. Mais je n’avais rien, rien de rien,  si ce n’est du temps. Et comme ce temps là  je ne 
pouvais rien en faire, il m’est venu l’idée de le vendre. Car c’est bien connu, le temps, c’est de 
l’argent. Comme le disait mon grand-père qui dénonça ma grand-mère à la Gestapo et qui..!!..  

Il mime le coup porté avec le tisonnier à sa grand mère par son grand père.. 

car elle se débattait !.. Et oui, même histoire, même procès verbal, mais autre vérité !..  Je crois 
vous l’avoir déjà dit, la vérité n’est pas une, mais multiple !.. Donc, disais je, moi, le temps, je le 
vends. D’abord, je le thésaurise.  Il me suffit pour cela de retenir l’attention d’un public 
incertain pendant un certain temps, quitte pour cela à user d’artifice.. 

Il fait bien évidemment allusion à sa bombe..  

J’exerce ce qu’on appelle un emploi de proximité. Bon, je reconnais que sur les 1123 que vous 
êtes, un seul, moyennant et monnayant 1OO francs, va y trouver son compte. Quant aux 
autres..!!.. Désolé. Ils auront perdu 5 minutes et 10 secondes de leur temps ! C'est pas la mort, 
tout de même !.. Et puis je vous avais prévenu, mon histoire ne pouvait pas intéresser tout le 
monde !.. Bien, 1OO francs, qui est preneur ?..  A propos, la bombe, ce n’est rien. Rien de rien. 
Deux à trois jouets d’enfants que je me suis amusé à traficoter afin de..  
   

Le vigile  intervient tout aussitôt..  

L’homme est tiré derrière le rideau..  

  
-------------------------Noir sec----------------------  

   
Voix off  

Nous vous prions de bien vouloir nous excuser de cet incident. Malheureusement, nous ne 
sommes pas à l’abri de la folie des hommes.. Place maintenant à l'immense Pavarotti.. 
     

------------------- Lumière / on se retrouve derrière le rideau ------------------  
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Applaudissements nourris / Pavarotti est entré en scène..   

  
L’homme  

Vous pouvez me relâcher, je vous promets de rester tranquille.. 
   
Le vigile hésite, puis relâche son étreinte..  

   
 

L'homme 
Vous savez, je ne suis pas fou ! 

Le vigile  
..!!.. Tenez, vos cent francs, les voilà ! 

L’homme  
..??.. Vous m’achetez mes 5 jours ? 

Le vigile  
Oui et non !.. Vois tu, bonhomme, j’exerce un métier qui ne peut-être viable  que parce que des 
gens comme toi existent !.. Tu es en quelque sorte mon fond de commerce !.. Je touche 1500 
francs par soirée, plus prime d’intervention si intervention il y a. Alors, tes 100 francs, je pense 
te les devoir ! 

L'homme 
          admiratif 

1500 francs par soirée !.. Ca fait combien de l'heure, ça ? 
le vigile 

Environ 5OO francs ! 
L'homme 

..!!.. On est loin de mes 20 francs par jour ! 
   
Le vigile sourit..  

La voix de Pavarotti se fait entendre....  

   

L'homme  
Joli, non ? 

Le vigile  
Oui.. Mais lui, c’est un Maître !.. 2000 francs la minute ! 

L'homme  
..!!.. 
 
 
 
  

----------------------------- Noir sur scène ------------------------- 

 
 

Georges Berdot 


